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Schweizerischer Samariferbund
Alliance suisse des Sarnarifains

Jl itteilu ntfeti des Vertut misse/,• reta nates
Vtnn tu D h ivutiu t> * tin Scerfttt rttil i/vnernl

Impressions d'une visite ä la ville de Schaffhouse

si durement eprouvee
Dimanche des Rameaux! Jouinee de piintemps ciaiie et enso-

leillee! Quel contraste avec la ville frontiere de Schafthouse si durement

eprouvee la veille, praviibpar un bombardement aericnlPout se

rendie compte sin place des mesuies prises par les services sanitaires
et de secours, le president central et le secietaire general de 1'Alliance
suis>e des Samaritains avaient oblenu la petmissinn de se rendie a

Schafthouse. A Neuhausen dejä 011 apercut des images de lumee pto-
venant d'incendies non completement eteints. La protection aerienne
de la gate a travaille avec une pioinptitude exemplaiie pour reniettre
si lapidement en etat les lignes gravement endommagees, [uiisque le

sameJi soir deja les trains v circulaient. A\ant l'entree en gare, des

nurs-ms mcendiees, des entonnoirs le long des quais ietenaient l'atlen-
lion des voyageuis. L'horloge matquait 10 h. 55, moment ou la paitie
oue->t de la gare fut detruite. Le toit du quai est saus vities. Dans la

vieilie ville des maisons sont gravement endommagees par des bombes

bii-antes, de calibre plutot petit; au dire d'expeits elles ne devaient
61'e que de 50 a 100 kg. Que serait-il advenu si elles avaient pese 500,
lOot) kg ou plus encore? Les devastations sont suffisammenl giaves
ain-u. En outre beaucoups de bombes incendiaiies fuient lancees. Tont
le bombardement ne dura que quelques minutes. En constatant les

degats causes pai une douzaine de bombaidieis seulement, on s'ima-
gine a quelles epreuves sont soumises les vi lies attaquees par des cen-
taires d'avions!

Nous avions a peine visile quelques bätiments durement frappes de
la vOblV ville, one les sirenes donnerent le signal d'alarme a 15.35 h.

Cette fois l'avertissement ful compris et tout le monde se refugea dans
les abris. « Reviendront-ils sur notre ville? La journee d'hier se repe-
tera-t-elle? » furent les questions que chacun se posait Le signal de

fin d'alerte nous libera enfin.
Des gens, chez nous, ne veulent pas entret lans les abris, lans

ces « souricieres », disent-ils, qui ont cause tant de victimes i l'etran-
ger. A Schaffhouse cependant, tous ceux qui se sont refugies dans les

ahris en sont ressortis sains et saufs. Lorsque 1'alanne retenlit samcdi,
trois employes d'un meine bureau discutaient de l'opportunite de des-
cendrc a I'abri L'un s'y rendit ct eut la vie sauve; les deux auties
conlinuerenl tranquillement leur travail et furent tues II y a chez

nous encore beaucoup trop de gens insouciants, qui ne veulent pas
croire au danger. On nous a affirme ä Schaffhouse tju'il y am ait moms
de victimes ä deploiei si chacun avait obei aux prescription*. en se

rendant dans les abris au signal d'alarme.
Lc peisonnel de la piotection aerienne et la troupe avaient Jepi

bien deblaye jusqu'au dimanche apies-midi. Le long des rues cependant
on vit encore des monccaux de vibes brisees, de polities noiicies -M de

decombres de toutes sortes. Les secouristes volontaiies aifluerent. Des

centaines de bras luient a disposition pour les sauvetages divers. Des

exeinples touchants nous furent rapportes. Toutes ces bonnes volontes
bien dirigees lurent d'un precieux secours. La protection aerienne et

l'assistance de gueire, bien preparees, ont fonctionne de facon impeccable.

Nous sommes heureux de leur rendre ici ce temoignage Le

sei vice sanitaire de la D. A. a fourni un travail irrepiochable. L'ne

centaine de blesses, dont quelques-uns tres grievement atteinls, furent
soignes el transportes au moyen de brancards dans les places de pan-
sement el de lä dans les höpitaux. 11 y eut des blessures de tout genre.
Puis il y eut les quelque 30 morts a evacuer; quelques-uns etaient hor-
rililement mutiles

Les journaux quotidiens ont longuement paile des destiuctions,
iuiuv nous absticndrons done d'y revenir.

Pendant notie promenade en ville nous avons vu l'eglise de

Steig dont le toil est haverse d'une bombe qui a cause des degäts
indexci iptibles a l'mterieur. C'est un enchcvetrenient de poutres, de

bancs, de debiis de l'orgue tombe de la galerie! L'eglise elait dejs
decoree [>our une ceremonie de confirmation.

Dans son voisinage se trouve un college atteint par des debris el

dont les vitres vol6rent en eclats. Par bonheur le corps enseignau'
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avail conduit tous les ölöves dans les caves; il n'y eut done la aucun
blesse El l'ecole enfantine? Beaucoup de parents se sont demande
avec inquietude ce que leurs petits etaient devenus, quant ceux-ci ne
rentrerent pas ä l'heure habituelle. Mais bientot se repandit la bonne
nouvelle: l'inslitutrice, consciente de ses devoirs et de ses responsabi-
lites. avait conduit les enfants dans la cave. Tous etaient sains et
saufs, malgre les degäts causes au bailment. Si cette maitresse avait
eu l'insouciance de tant de gens, bien des parents pleurcraicnl leurs
enfants aujourd'hui. Ce sentiment de responsabilite a evite des deuils
et des chagrins. Dans 1111 jardin public, au-dessus de la ligne de
chemin de fer, d'oü la vue s'etend sur toute la ville, se trouve un
monument remis par la France ä Schaffbouse en signe de gratitude
pour les secours de la population aux evacues civils. aux internes et
grands blesses de la guerre de 1914 ä 1918. Deux bombes sont tombecs
a quelques metres de distance, l'une ä cöte, l'autre derriere ce monu-
Dienl. Celui-ci qui porte l'inscription « La France reconnaissanle ä
'a Suisse consolalrice » est intact, mais le terrain alentour est couvert
de pierres et de terre.

Dans la soiree, la l'uinee s'echappait encore des fnbriques
•ncendiees. Par-ci par-la des flammes s'elcvaient encore, 80 hemes
apres le bombar'dement et les pompiers veillaient!

Le service sanitaire de la protection aerienne, dont tout le
personnel, feminin et inasculin, a travaille avec une eneigie el mie
perseverance admirables, a rempli sa täche de facon rcmarquable. Le
m Pfeiffer avait recu de son commandant l'ordre de nous accompa-
gner et de nous donner tous renseignemcnts utiles.

L'apres-nndi du jour du bombai dement, la section entiere des
Sa'uaritains de Beringen se presenta a Schaffbouse avec son materiel

pansement el ses brancards et of frit son aide. Des samaritains
aautres sections du voisinage accoururent aussi ä Schaffbouse cn-
v°.ves par leurs sections rcspectives.

Les secours de guerre de Schaffhouse etaient organises de maniere
'^ipeccable. Dans toutes les rues, des affiches indiquaient l'adresse

es otfices de renseignements pour les sans-abris. Des logements et
es cuisines provisoires sont installes dans des colleges. Une samari-
a"ie qui dirige l'une de ces installations nous dit qu'une grande

V|'la en dehors de ville avail etö amenagöe dans ce but avec tout le
diateriel necessaire. Mais cette villa fut aussi une proie des bombes.
~est pourquoi 1'abri fut installe dans le college le plus proche. «II v a

jours, lors d'un exercice, j'ai installe avec mes collegues un abri
hivisoire complet avec cuisine», nous dit encore cette samaritaine

^
e"e ajouta que cet exercice avait ete tres utile. Ici aussi, le nombre
s secoureurs volontaires est rejouissant.

La catastrophe de Schaffhouse nous montre de facon saisissante
e lout danger n'est pas ecarte definitivement de nos frontieres et

^
e 'e peuple suisse doit continuer ä etre vigilant et pret ä toute

a"to. Ne soyons pas insouciants. Que le public comprenne la

Po Poss^er des connaissances samaritaines nous donnant la
SeSs,bilite de secourir efficacement notre prochain. La bonne volonte
ter-C ne su'"' Pas> " ^aul auss' 1'instruction. Cet avertissemenl inci-
rua, n°s sections a prendre toutes les mesures qui s'imposent en casde

tiL
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•'s
an^er- Procurez-vous du materiel sanitaire, augmentez vos eflec

^ch aPPr°f°ndissez vos connaissances, voila ce qu'il faul faire.
Sec„ "ouse nous a montre l'imjiortance d'une bonne organisation de

aouUr\lelle (lue"e etait preparee dans la ville. Que la Providence
s Preserve du retour de pareilles epreuves! E. H.

b^anz entzückt
Va,e
s0 Sr.

Iaeir>e Kursschülerinneil von der praktischen Alarmpackung»,
re|bt uns eine Samariterhilfslehrerin.

We;i
'r erinnern unsere Sektionen daran, dass Alarmpackungen

\\'a n geliefert werden können zum Preis von Fr. 5.— zuzüglich
sam.J1Urnsalzsleuer und Porto. Angesichts der reichhaltigen Zu-
- u'mpnci„li „ n
^Urll^enste"un8 darf dieser Preis als bescheiden bezeichnet werden,
(v

111 sir
chtigt

sind die Anschaffungen zu diesen Bedingungen subventions-
»t gemäss Vorschriften über die Erteilung von Beiträgen.

-Hckante
t_J u o ' *

eich nitr'ce~samar'taine nous öcrit: «Mes eleves du cours ont

^
ant6s des nöcessaires d'alarme si pratiques.»

'es o^cUs raPpelons ä nos sections que nous pouvons toujours livrer
faires

Sa,res d'alarnie au prix de fr. 5.— impöt sur le chiffre
r'che (je ^ Porl en sus. Tenant compte de la composition pratique et

dp<
<v""'

«tn

« r et nua actiiuiia tjuc ttuua puuvuua iuujuuio uvit-i
a'resS^,res d'alarme au prix de fr. 5.— impöt sur le chiffre
i de

6 en SUS- Tenant compte de la composition pratique et
?°dest.e Assortiments, il faut avouer que le prix est vraiment
s/k subven|-n 0ubbons Pas 1u<e acba*s ^ 065 conditions peuvent

enhons,)0ftn^s Selens nos dispositions «oweernant 1'allocation de

IMPERMA
der Pflaster-Wundverband desinfiziert,

heilt und schützt selbst im
Wasser, dank dem wasserfesten
Pftasterstoft.

Erhältlich

in Beufelpackung zu 60 Cts. u.'
In Blechdosen zu Fr. t.70.

Seniions-ßoieigen - ßuis des sections

| Aarau. S.-V. Ortsgruppe Buchs. Uebung: Dienstag, 18. April,
|

20.00, im neuen Schulhaus.
I Aarwangen. S.-V. Voranzeige: Mittwoch, 26. April, Vortrag von

l)r. Lüps.
Affoitern a. A. S.-V. Uebung: Montag, 17. April, 20.00, im Kasino,

Zeichnung-saal: Fixationen: Omegastützen, Malteserkreuz. Niemand
sollte versäumen, diese neuartigen Fixationsmethoden zu erlernen.

Allmcndingen-Rubigen-Freienstein. S.-V. Mittwoch, 19. April,
14.00: Besichtigung der Sani läts-Hilfsstclle Münsingen, unter bewährter
Leitung. Besammlung um 14.00 bei der Turnhalle Münsingen.

Altstellen-Albisrieden. S.-V. Sonntag, 16. April, vormittags,
Besichtigung der Anatomie Zürich. Besammlung 9.45 vor dem Gebäude
an der Gloriastrasse. Dienstag, 18. April, 19.45, Film- und
Lichtbildervortrag über Finnland, veranstaltet vom Eisenbahner-Saina-
riterverein Zürich im Liinmathaus. Schwester Hedwig Weber,
Mitglied der Aerztemission für Finnland, referiert über Erlebnisse im
finnisch-russischen Krieg. Billette zu Fr. —.80, soweit noch vorrätig,
an der Abendkasse. Donnerstag, 20. April, Schlussprüfung des
Mütter- und Säuglingspflegekurses. Nur für Kursteilnehmerinnen.

Balterswil. S.-V. Uebung: Montag, 17. April, 20.00, im Schulhaus
Balterswil.

Basel, St. Johann. S.-V. Dienstag, 18. April, Uebung im Pestalozzischulhaus,

20.00, Aula. Nächste Uebung 2. Mai. Dienstag, 23. Mai,
zweite statutarische Generalversammlung. Allfällige Anträge der
Mitglieder, die ordnungsgemäss zur Behandlung kommen sollen, sind bis
9. Mai schriftlich dein Präsidenten, Postfach 4, Basel 18, einzureichen.
Es fehlen uns trotz wiederholter Mahnung immer noch einige Fragebogen.

Die Säumigen werden dringend ersucht, dieselben sofort
einzusenden. Wer dies nicht bis am 18. April nachgeholt hat, werden
wir persönlich aufsuchen lassen und für diese Arbeit mit einer
Einziehungsgebühr von 50 Rp. belasten. Ferner sind noch einige Vereinsbeiträge

ausstehend, die wir ebenfalls prompt einzuzahlen bitten, damit

in der Zustellung der Zeitung keine Unterbrechung stattfindet.

Basel u. Umg., Samariterhilfslehrervereinigung. Wir ersuchen
unsere Mitglieder sich Sonntag, 23. April, für die bereits an der
Generalversammlung festgesetzte Uebung, welche ganztägig ist, zu
reservieren. Alles Nähere ersehen Sie aus dem dieser Tage
zugehenden Zirkular. Wir bitten noch um rasche Einsendung des

Anmeldetalons für das Mittagessen. Sie erleichtern uns damit auch die
Bereitstellung des nötigen Materials. Wir hoffen auf zahlreiche
Beteiligung. Bitte Jahresbeiträge nicht vergessen; Sie helfen damit
unserer Kassierin.

Bern, Samariterverein. Sektion Brunnmatt. Monatsübung:
Donnerstag, 20. April, im Schulhaus. Die ausstehenden Jahresbeiträge
bitte an der nächsten Uebung zu begleichen.

— Sektion Länygass-Brückjeld. Uebung: Mittwoch, 19. April,
20.00, im Kirchgemeindehaus. (Blutstillung und künstliche Atmung.)
Mit dem Einzug der Jahresbeiträge ist begonnen worden. Erleichtert
unserer Kassierin die Arbeit.

— Sektion Mattenhol—Weissenbühl. Mittwoch, 19. April, 20.00:

Uebung im gewohnten Lokal. Bitte nochmals diese Gelegenheit zu
benützen, um den Jahresbeitrag zu bezahlen. Tombolagaben für den
Familienabend vom 13. Mai im Alhambra werden jetzt schon

entgegengenommen.

Bern, Samariterinnen-Verein. Monatsübung: Donnerstag, 20. April,
20.00, im Arbeitszimmer, Schulhaus Monbijou, Sulgeneckstr. 26,

Souterrain. Sommerunfälle und Kriegsverletzungen. Uebung nach

Diagnosenkarten; Verbände. Bitte den Abend zu reservieren.

Bern, Henri Dunant. S.-V. Strickabend für die Flüchtlingshilfe:
Dienstag, 18. April, im Johannes-Kirchgemeindehaus, Zimmer 15.
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